
Que dit la Bible 
sur la prospérité?



Introduction (1 de 4)

• Bon nombre de pasteurs 
enseignent de nos jours que 
les chrétiens sont appelés à 
être riches. S’ils ne le sont 
pas, c’est qu’ils n’ont pas de 
foi ou encore qu’ils ne 
donnent pas suffisamment à 
Dieu. Car Dieu promet de 
donner au centuple (Mc 
10.30). 



Introduction (2 de 4)
• « Dieu veut que vous 

soyez riches ! » « Si vous 
n’êtes pas prospère, c’est 
parce que vous n’avez pas 
assez de foi! » « La grâce 
marche de pair avec la 
graisse ! »  « Commandez
la bénédiction de tomber
sur vous. Chaque matin, 
dites : « Aujourd’hui sera 
le jour où je deviendrai
riche ! »



Introduction (3 de 4)

Avez-vous entendu ce genre 
de slogans récemment ? Est-
ce là ce qu’enseigne la Bible ? 
Pouvons-nous accepter 
aveuglément de tels 
préceptes. Dieu veut que ses 
enfants aient une 
perspective biblique de la 
prospérité.



Introduction (4 de 4)
Parmi ces prédicateurs, citons entre autres:
• Joel Osteen
• Benny Hinn
• Grégory Toussaint
• Joyce Meyer
Nous sommes dans l’obligation de citer des noms. Sinon, certains ne 
vont pas se rendre compte de la nécessité de se détacher des faux 
enseignements. 
Découvrons les failles de la fausse « théologie de la prospérité » qui 
est en vogue.



I. Elle ne tient pas compte de l’enseignement biblique 
sur la modération et le contentement. (1 de 7)

Quelle perspective le croyant doit-il avoir sur la prospérité ? 

Une prière des Écritures donne une réponse très sagace à 

cette interrogation : « Ne me donne ni pauvreté, ni richesse, 

Accorde-moi le pain qui m’est nécessaire. De peur que, dans 

l’abondance, je ne te renie et ne dise: Qui est l’Éternel? Ou 

que, dans la pauvreté, je ne dérobe, et ne m’attaque au nom 

de mon Dieu » (Proverbes 30.8b-9).



I. Elle ne tient pas compte de l’enseignement biblique 
sur la modération et le contentement. (2 de 7)

Un extrême à éviter est celui de croire que pauvreté est 

synonyme de piété. On s’inspire parfois à tort de certains 

textes bibliques pour établir ce dangereux rapprochement.



I. Elle ne tient pas compte de 
l’enseignement biblique sur la 
modération et le contentement. (3 
de 7)

• Le pauvre Lazare, à sa mort, alla dans 
le sein d’Abraham, argue-t-on, tandis
que le mauvais riche fut en proie aux 
tourments du séjour des morts (Luc 
16.19-31). De même, le jeune homme 
riche refusa de suivre Jésus à cause de 
ses grandes possessions (Luc 18.18-
30). Et même Jacques dénonce avec 
virulence les riches (Jacques 5.1-6). 



I. Elle ne tient pas compte 
de l’enseignement biblique 
sur la modération et le 
contentement. (4 de 7)



I. Elle ne tient pas compte 
de l’enseignement biblique 
sur la modération et le 
contentement. (5 de 7)



I. Elle ne tient pas 
compte de 
l’enseignement biblique 
sur la modération et le 
contentement. (6 de 7)

• … Tout enfant de Dieu a 
droit à des bénédictions
matérielles. S’il n’en a pas, 
c’est qu’il ne les réclame 
pas. Je prouverai aux autres 
que je sers un grand Dieu 
en cherchant et en étalant
de somptueuses richesses, 
en faisant miroiter à leurs
yeux les promesses de 
bénédictions matérielles
faites par Dieu. »



I. Elle ne tient pas compte 
de l’enseignement biblique 
sur la modération et le 
contentement. (7 de 7)

• Pour éviter de tomber dans 
l’un ou l’autre des deux 
extrêmes, il faut garder le sain
équilibre recommandé dans les 
Écritures : « Je sais vivre dans 
l’humiliation, et je sais vivre 
dans l’abondance. En tout et 
partout j’ai appris à être rassasié
et à avoir faim, à être dans 
l’abondance et à être dans la 
disette » (Philippiens 4.12).



II. Elle ne tient pas 
compte des 
avertissements
bibliques contre la 
poursuite des 
richesses. (1 de 2)

• Paul rappelle : « Mais ceux
qui veulent s’enrichir
tombent dans la tentation, 
dans le piège, et dans 
beaucoup de désirs insensés
et pernicieux qui plongent les 
hommes dans la ruine et la 
perdition. Car l’amour de 
l’argent est une racine de tous 
les maux; et quelques-uns, en
étant possédés, se sont
égarés loin de la foi, et se 
sont jetés eux-mêmes dans 
bien des tourments » (1 
Timothée 6.9-10).



II. Elle ne tient pas compte des avertissements 
bibliques contre la poursuite des richesses. (2 de 2)

L’Écriture avertit que la cupidité « est une idolâtrie » 

(Colossiens 3.5).



III. Elle ne tient pas 
compte des 
avertissements
concernant la 
persécution des 
croyants. (1 de 4)

• L’Écriture nous avertit
que « tous ceux qui 
veulent vivre 
pieusement en Jésus
Christ seront 
persécutés » (2 
Timothée 3.12).



III. Elle ne tient pas 
compte des 
avertissements
concernant la persécution
des croyants. (1 de 4)

• Si la richesse est le signe
d’approbation de Dieu 
sur la foi de certains 
croyants, les chrétiens
nantis auraient-ils plus de 
foi que leurs frères et 
sœurs démunis d’Asie, 
d’Amérique latine, 
d’Afrique, du Tiers 
monde qui n’auraient pas 
assez de foi pour être 
riches, et, pis encore, qui 
sont parfois persécutés ?



III. Elle ne tient pas compte des avertissements 
concernant la persécution des croyants. (2 de 4)

Selon un article publié en janvier 2021, chaque jour, 13 

chrétiens dans le monde sont tués à cause de leur foi. Chaque 

jour, 12 églises ou bâtiments chrétiens sont attaqués. Et chaque 

jour, 12 chrétiens sont injustement arrêtés ou emprisonnés, et 5 

autres sont enlevés. 



III. Elle ne tient pas compte 
des avertissements
concernant la persécution des 
croyants. (3 de 4)

• Les 10 pays où il y a eu le plus de 
persécution en 2022 sont les suivants: 
• Afghanistan, Corée du Nord, Somalie, 
Libye, Yémen, Érythrée, Nigéria, 
Pakistan, Iran, Inde. 



III. Elle ne tient pas compte des avertissements 
concernant la persécution des croyants. (4 de 4)

Les causes de persécution sont 

entre autres les suivantes : 

oppression islamique (29 pays), 

oppression clanique (6 pays), 

paranoïa dictatoriale (5 pays), 

nationalisme religieux (3 pays), 

oppression communiste et post-

communiste (3 pays), criminalité 

organisée et corruption (2 pays).

Ces personnes tuées par Boko Haram au 

Nigéria, n’avaient-elles pas 

suffisamment de foi?



IV. Elle ne tient pas compte des 
indications bibliques sur la situation 
réelle du peuple de Dieu. (1 de 3)

• S’adressant aux chrétiens de 
Corinthe, l’une des villes les plus 
prospères de l’Antiquité, Paul leur 
dit : « Considérez, frères, que parmi 
vous qui avez été appelés il n’y a ni 
beaucoup de sages selon la chair, ni 
beaucoup de puissants, ni beaucoup 
de nobles » (1 Corinthiens 1.26). En 
clair, ces chrétiens n’étaient 
imposants ni par leur savoir, ni par 
leur pouvoir, ni par leur avoir.



IV. Elle ne tient pas compte des indications bibliques 
sur la situation réelle du peuple de Dieu. (2 de 3)

Voici ce que nous lisons à propos des héros de la foi: « ils furent 

lapidés, sciés, torturés, ils moururent tués par l'épée, ils 

allèrent çà et là vêtus de peaux de brebis et de peaux de 

chèvres, dénués de tout, persécutés, maltraités, eux dont le 

monde n'était pas digne, errants dans les déserts et les 

montagnes, dans les cavernes et les antres de la terre » 

(Hébreux 11.37-38).



IV. Elle ne tient pas compte des indications bibliques 
sur la situation réelle du peuple de Dieu. (3 de 3)

La proclamation de l’évangile de la prospérité telle que 

décrite tantôt ne refléterait-elle pas de la naïveté ? Bénis 

matériellement par Dieu, vivant dans un contexte économique 

prospère, certains chrétiens d’Amérique du Nord pensent que 

leur situation d’abondance doit être la norme pour les 

chrétiens du reste du monde. 



V. Elle ne tient pas compte de 
l’enseignement biblique sur la 
gérance. (1 de 2)

La richesse en soi n’est pas mauvaise. 
Mais nos biens doivent être vus comme 
serviteurs et non comme seigneurs.
• La prospérité qui plaît à Dieu :
• - Résulte d’un travail ardu : « C’est à la 
sueur de ton visage que tu mangeras du 
pain, jusqu’à ce que tu retournes dans la 
terre, d’où tu as été pris; car tu es 
poussière, et tu retourneras dans la 
poussière » (Ge 3:19). « Si quelqu’un ne 
veut pas travailler, qu’il ne mange pas non 
plus » (2 Th. 3.10)



V. Elle ne tient pas compte de 
l’enseignement biblique sur la 
gérance. (2 de 2)

La prospérité qui plaît à Dieu :
- Est axée sur Dieu et les autres
La prospérité qui est agréable à Dieu 
n’est pas ostentatoire. Elle est utilisée
non pour la gratification de nos seuls
besoins et caprices mais surtout pour 
l’avancement du royaume de Dieu 
(soutien de ministères, soutien de 
missionnaires, dons à des causes 
nobles, etc.) et pour le soulagement
des autres.



Conclusion

Dieu veut que ses enfants aient une perspective biblique de la 
prospérité. Voici  ce que nous avons découvert  sur la fausse 
« théologie de la prospérité » qui est en vogue.
I. Elle ne tient pas compte de l’enseignement biblique sur la 
modération et le contentement. 
II. Elle ne tient pas compte des avertissements bibliques contre la 
poursuite des richesses.
III. Elle ne tient pas compte des avertissements concernant la 
persécution des croyants. 
IV. Elle ne tient pas compte des indications bibliques sur la situation 
réelle du peuple de Dieu.
V. Elle ne tient pas compte de l’enseignement biblique sur la 
gérance.



Conclusion

• Bref, le chrétien ne doit ni être hostile à la prospérité (si Dieu 
la lui accorde), ni en faire le sujet principal de ses poursuites. 
La prospérité n’est pas mauvaise, mais elle ne doit pas être 
une fin en soi. Elle doit être utilisée non pour la gratification 
de nos seuls besoins et caprices mais surtout pour 
l’avancement du royaume de Dieu, pour le soulagement des 
pauvres, pour le soutien des ministères de l’Église, des 
missionnaires et des causes chrétiennes.


